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Un clic pour les chauves-souris de Bretagne ! 

Soutenez le projet « Gros nichoirs à chauves-souris » 

Tous les deux mois, Atlantic Nature sélectionne parmi plusieurs 
candidatures deux projets pour la défense de l’environnement 
et la protection animale, et les soumet aux votes de consom-
mateurs. 

Pour cette édition, le Projet « Gros nichoirs à chauves-souris » 
du GMB a été retenu. Si le projet est soutenu par une majorité 
de votes, il recevra 1000 € qui seront utilisés afin d’acheter des 
matériaux pour réaliser de nouvelles constructions. 

Vous pouvez dès maintenant et jusqu’au 31 Décembre soute-
nir le GMB en votant pour leur projet et en partageant l’infor-
mation autour de vous. Alors à vos clics !  

Pour voter, rendez-vous directement sur :  

http://nat-form.com/l-initiative-protect 

Pour voir les premières réalisations :  
https://www.flickr.com/photos/kidour/

albums/72157668201375427 

 

 

Bilan du nettoyage de la plage de Grandville (Hillion) 

Un volume de déchets qui tend à diminuer ! 

Ce Lundi 19 Novembre, 27 personnes se sont employées à nettoyer 
la plage de la Grandville (Hillion). À l'issue de la pesée, ce sont 145 
kg de déchets et 2 palettes qui ont été collectés.  

Il a principalement été ramassé des filets plastique, élastiques, des 
ficelles et cordages et bien d'autres éléments plastique.  

Sur ce même site et à la même période, on été récoltés 181 kg de 
déchets en 2017, 80 kg en 2016, 300 kg en 2015, 320 kg en 2014 et 
500 kg en 2013. Globalement, le volume de déchets tend à diminuer. 

Pour rappel, le site entre la cale de la Grandville et Carieu sert de site 
de référence à l'échelle nationale et européenne pour le suivi des 
macro déchets issus de la mer et fait l'objet de 4 nettoyages proto-
colés par an, en plus des actions de nettoyage classiques. 

Le prochain nettoyage aura lieu à plage de Saint-Maurice 
(Morieux), le Mardi 18 Décembre, à 9h. Il sera suivi d’un petit repas 
de fin d'année avec ceux qui le souhaitent (chacun prend en charge 
sa participation). La réserve naturelle offrira un pot à l'issue du 
nettoyage.  

Pour les inscriptions :  02.96.32.31.40 / 06.89.35.35.30  

ou cedric.jamet@espaces-naturels.fr  

Photos : Réserve naturelle de la baie de Saint-Brieuc 

Photo : Groupe mammalogique Breton 

http://nat-form.com/l-initiative-protect
https://www.flickr.com/photos/kidour/albums/72157668201375427
https://www.flickr.com/photos/kidour/albums/72157668201375427
mailto:cedric.jamet@espaces-naturels.fr
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Le bilan des rencontres du réseau des naturalistes ! 

L’Atlas de la Biodiversité Intercommunale (ABI) de Lamballe Terre et Mer ! 

 
Une plongée dans l’herbe avec la Mante religieuse ! 

Samedi 24 Novembre dernier se tenaient les rencontres du réseau des naturalistes. Au cours de cette 

journée ce sont 61 participants et 9 présentations qui se sont succédées, une occasion de pouvoir 

échanger et partager ses connaissances sur la biodiversité locale. Géologie, insectes pollinisateurs, 

botanique et autres sujets, nous vous proposons un bilan de cette journée toujours très conviviale.  

Contact :  

pa.rault@vivarmor.fr 

contact@lamballe-terre-mer.bzh 

Après l’accueil des participants autour d’un café, cette journée de rencontres a pu démarrer sous la bonne humeur avec pour 

commencer, la présentation de Pierre-Alexis Rault, chargé de mission biodiversité au sein de VivArmor Nature.  

Partenaire de Lamballe Terre & Mer, l’association VivArmor Nature 

s’est engagée dans une expérimentation d’Atlas de la Biodiversité 

Intercommunale sur 16 communes du territoire depuis le mois 

d’avril 2017. Les rencontres étaient l’occasion de présenter une 

partie de l’avancée du travail entrepris depuis 1 an et demi. Pour 

rappel, l’objectif de ce type d’exercice est, au travers d’études de 

terrain, d’identifier un maximum d’enjeux de biodiversité afin de 

proposer des actions permettant à la collectivité de les intégrer 

dans leur politique territoriale. Il a été question de la cartographie 

des habitats, des différents inventaires (botanique, entomologique, 

mammalogique, etc.) et études réalisés ou en cours.  

Le volet pédagogique tient une place importante dans ce type de 

projet et a fait, lui aussi, l’objet d’une brève présentation (lettre 

d’information, cartes postales, etc.). 

L’observation de deux mantes religieuses, l’une en phase verte 

et l’autre en phase brune, aux Landes de La Poterie en Août 

2018 du côté de Lamballe, est à l’origine d’une réflexion sur la 

présence de cet insecte en Bretagne, en particulier dans les 

Côtes d’Armor. L’intervention d’Alain Beuget nous emmène à 

la découverte de cet insecte au travers de plusieurs points. 

Pour commencer, un point sur l’ethnozoologie. Cet insecte est 

loin de passer inaperçu dans la tradition populaire. Nommée 

bigote, prie dieu… La mante religieuse, tantôt bénéfique, tan-

tôt maléfique ne laisse pas indifférent. 

Nous nous sommes ensuite penchés sur sa répartition histo-

rique et géographique dans les départements bretons. C’est 

autour du golfe du Morbihan que sa présence est attestée au 

XIXème siècle, présence qui disparaîtra par la suite pour 

s’étendre sur le bassin rennais et la Loire Atlantique. C’est dans 

les premières années du XXIème siècle qu’elle est notée dans 

l’est des Côtes d’Armor sur 9 communes.  

Pour finir, sa répartition est mise en relation avec l’évolution 

des facteurs climatiques. La récente extension correspondrait à 

l’augmentation des moyennes des températures. Ce sont des 

connaissances que la prospection de zones favorables dans le 

sud-est du département permettrait d’affiner. 

Cette intervention a été à l’origine de nombreux échanges au 

sein desquels plusieurs participants relatent la présence de 

l’insecte. L’un il y a quelques décennies sur les grèves d’Hillion, 

l’autre émettant l’hypothèse d’une présence plus importante au 

XIXème et XXème siècle que rien ne permet d’infirmer ou confir-

mer. Hypothèse qui mériterait d’être étayée... 

Contact :  

alain.beuget@orange.fr 
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Les réseaux trophiques en baie de Saint-Brieuc !  La rivière Léguer, l’histoire d’une reconquête ! 

La réserve naturelle nationale de la baie de Saint-Brieuc s’en-
gage dans un programme de recherche sur le fonctionnement 
trophique (ResTroph) du fond de baie de Saint-Brieuc.  
Cette réserve, intégrant une zone subtidale de 12 000 ha et 
une zone intertidale de 3000 ha, est l’une des rares en France 
à avoir une emprise sur le milieu marin. L’objectif du projet 
« Restroph » est de juger du rôle fonctionnel que peuvent 
jouer les habitats protégés de la réserve en lien avec les 
autres habitats marins du fond de la baie de Saint-Brieuc. 
C’est aussi de permettre aux gestionnaires de cette réserve 
de bénéficier des connaissances nécessaires pour gérer au 
mieux cet espace remarquable. 

Le projet Restroph s’articule autour de trois axes d’étude : 

1. Caractériser les habitats et communautés benthiques des 
domaines intertidal et proche subtidal et leur évolution au 
cours des trois dernières décennies ;  

2. Caractériser la nourricerie de poissons et son évolution 
depuis les années 1980 ;  

3. Définir la contribution des habitats intertidaux, intégrés ou 
non dans la réserve naturelle, et subtidaux au(x) réseau(x) 
trophique(s) (par couplage entre isotopes stables, acides gras 
et métaux lourds) et juger de la pertinence du périmètre de la 
réserve définie en 1998.  

Le Léguer, un film de Philippe Laforge raconte l’histoire de la 
reconquête de la qualité des eaux de la rivière Léguer. 

Aujourd’hui reconnue comme l’une des plus belles rivières de 
France, le Léguer regorge d’une biodiversité extraordinaire que 
nous emmène découvrir Philippe Laforge.  
 
Ce film de 36 minutes a suscité de nombreux échanges sur l’im-
portance de le diffuser plus largement afin de sensibiliser au 
mieux le public à la protection de ce milieu remarquable.  
Plus particulièrement a été abordé le sujet de la Duck race :  
Quelles suites donner à cet évènement qui, pour rappel, con-
siste en un lâcher de milliers de canards en plastique ? 

Plusieurs propositions alternatives ont pu être entendues 
comme l’utilisation de canards en bois afin de limiter l’impact 
environnemental sur cette rivière sauvage. A suivre… 

 

 

Les Coléoptères des sentiers des douaniers ! 

Dirigeons nous maintenant du côté des insectes avec une in-
tervention de Jacques Aumont sur les coléoptères du sentiers 
des douaniers.   

Appuyé de photographies, ce sont trois coléoptères communs 
qu’il a choisi de nous faire découvrir (ou redécouvrir) :  

- Le Timarcha, le Géotrupe et le Méloé.  

Ces trois insectes, souvent confondus, appartiennent pourtant 
bel et bien à des familles très différentes. L’objectif était ici de 
s’y intéresser un peu plus en détails. Biologie et caractères 
distinctifs, nous avons pu en apprendre plus concernant ces 
espèces particulières. 
 

 

 

 

 

 

En 2007, l’inventaire national du Patrimoine Géologique a été 
lancé avec pour but d’identifier des sites remarquables et de 
proposer des mesures de protection. En Bretagne, en 2018, on 
recense 199 sites remarquables, dont 43 en Côtes-d’Armor. 

 

Baie de Saint-Brieuc: un patrimoine géologique exceptionnel ! 

Photo : Didier Toquin 

Photos: Jacques Aumont 

Timarcha 

Géotrupe Méloé 

Au sein de VivArmor Nature, à 
l’initiative de Michel Guillaume, 
existe un « groupe patrimoine 
géologique ». Il propose publica-
tions, expositions, et sorties. En 
2018, se sont 7 sorties (en général 
le samedi après-midi) qui ont été 
organisées sur la Baie de Saint- 
Brieuc ainsi que le pourtour du 
barrage de La Méaugon sur Le 
Gouet. Elles regroupent environ 
15 à 35 participants. 

Suite à cette présentation, la pos-
sibilité de fusionner le groupe 
avec le réseau des naturalistes à 
été évoquée, de même qu’une 
valorisation plus importante des 
sorties dans la lettre du réseau. 

Contact : 

marjolet.gilles@gmail.com 

Contact: 

anthony.sturbois@espaces-naturels.fr 

Photo: Samuel Jouon 

Contact : aumontdoc@aol.com 

Contact : 

samuel.jouon@lannion-tregor.com 



 
18 C rue du Sabot - 22440 Ploufragan 
Tél : 02.96.33.10.57 
vivarmor@orange.fr 
www.vivarmor.fr 

So

Lett
re d

u
 R

éseau
 d

es n
atu

ralistes co
starm

o
ricain

s n
°2

1
0

 –
 D

é-

 4 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Au terme de cette année 2018, 72 naturalistes ont participé à 
pas moins de 13 formations en salle ainsi qu’une dizaine de 
sorties dont 6 aux alentours de Saint-Brieuc et 4 dans le Trégor.  

Si vous aussi vous souhaitez nous rejoindre, n’hésitez pas à 
nous contacter, soit par mail : pa.rault@vivarmor.fr ou à venir 

nous voir directement à l’adresse suivante :  
18C rue du Sabot, 22440 Ploufragan. 

 

• Quelques petits rappels : 

Cette présentation a aussi permis de rappeler l’existence du 

groupe Amphibiens et mortalité routière, dont l’une des pro-

chaines actions consistera en l’installation de la barrière piège 

aux Landes de la Poterie. 

• De nouvelles propositions : Et pourquoi pas les Orthoptères ? 

Concernant le groupe Entomo, il a été proposé de relancer la 

dynamique en travaillant sur d’autres groupes taxonomiques. 

Les pollinisateurs sauvages en Bretagne ! 

L’importance des pollinisateurs sauvages dans la reproduction 

des plantes à fleurs est un vaste sujet qui a été présenté par 

Maël Garrin, membre du GRoupe d’ETude des  Invertébrés 

Armoricains (GRETIA). 

Ce sont environ 10 000 espèces, présentes en France, que re-

groupe l’appellation « polinisateurs sauvages ». Abeilles, 

Syrphes, Sphégiens et Papillons, chacune de ces classes com-

prend un grand nombre d’espèces toutes aussi complexes à 

étudier. Aujourd’hui un déclin de ces populations est avéré, 

d’où l’importance d’un projet de Contrat Nature. Ce dernier 

viserait à améliorer les connaissances à leur sujet mais aussi à 

accompagner les gestionnaires d’espaces naturels sur leur 

prise en compte. 

Pour des naturalistes souhaitant bénéficier d’une formation à 

la collecte et à la détermination des polinisateurs sauvages 

dans le cadre du Contrat Nature, Maël Garrin est en mesure 

de se déplacer dans les Côtes d’Armor.  

 

 

VivArmor Nature, le Groupe Mammalogique Breton, le Groupe 

d’Etudes Ornithologiques des Côtes d’Armor et l’Association 

des Gestionnaires d’Espaces Naturels Bretons viennent de dé-

ménager à Ploufragan pour constituer un « Pôle Biodiversité ». 

Dans un objectif de soutien au développement de la culture 

naturaliste, VivArmor Nature souhaite mettre à disposition de 

tous son fond documentaire mais également du matériel d’ob-

servation. C’est ainsi, qu’aidée par le legs de Monsieur Gilles 

Mazot, l’association proposera prochainement, en prêt gratuit 

des kits d’observation de la nature (Kit oiseaux, rhopalocères, 

hétérocères, amphibiens, coccinelles…) et du matériel (affut, 

piège photo …). 

L’association souhaite également accompagner les idées et 

initiatives favorables à la biodiversité. En 2018, elle a par 

exemple accompagné la publication de l’Atlas des Coccinelles 

des Côtes d’Armor et travaillé à un système de récupération 

des fientes d’hirondelles afin de limiter les gênes occasion-

nées. 

N’hésitez donc pas à faire remonter vos souhaits et envies, 

qu’ils soient en terme de groupe (ex : groupe botanique) ou en 

terme de matériel.  

Le Groupe Botanique : bilan de l’année 2018 ! 

Un pôle biodiversité au service des naturalistes à Ploufragan ! 

A l’origine d’un bénévole, le groupe 
Botanique a pour objectifs de se 
familiariser avec la flore ainsi 
qu’avec l’utilisation de ses guides. 
Ce groupe ouvert à tous propose 
des séances de détermination dans 
les locaux de VivArmor Nature, un 
mardi sur deux à 18h30 ainsi que 
des sorties de terrain à l’arrivée 
des beaux jours. 

Contact: 

mael.garrin@gmail.com 

Contact Vivarmor : 

vivarmor@orange.fr 


